



































































etn . JN Edirne en hale R B BE A Be 
B =f ffni, Á-quoi serviraient les fonderme 


. | | dififs qu'ils doivent supporter reste, 
ak ee CRI: A ‚pas mis. en, proportion et en harmoij 
A Le 24 août. EE ae orze Ì Bien que les bases soient 
ziek jamais mémorable dans les fastes.de.nas, f 16 rs certain que le palais dont: 
dotis-le sáluons avec un pur sentiment de. }s&pport, réponde parfaitementÀ c 
ce vif amour de la liberté auquel Hotre pays { d attendre du génie de l'architect: 
grarerigtence politique, et en tout temps ses jours les | Aujourd'hui que les bases sont, 
en “| mes d’Etat-d'aetrever l'ceuvre com 
réüx áuspices. Qu'ils songent bierr-et 
qu’une nation ne saurait être vérftá 
n’apas une confiance illinité 
Ot p ‘ k 






























cestà noshom- 
e-sous desi heu- 
Y oubtient jamais, 
Bisent forte si elle’ 

hommes qui Syt, 
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etSetonde Chambre des.Etats-Généraux vient d'adop- 
les deux derniers projets de Loi-Fondamentale mo- 
ée; par ce vote solennel qui accomplit l'oeuvre de la 


B: ê Eee: 
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goris:à.tekte.toura évolütiontaite qui à | cliatges quf pêseat, nou” sut telle partie det ze 
ar dessus nòtre- têtes sans Ròus:atteindre:, quand tion exclusivement, mais’ suïtout: sur ‘cette partie stinté- 
AA Ni « : 






NBE VofOns les plus puissaúts Etats ébranlés jusque dans 
&ùrs fondements, et quandsaprèstioris être plongés dans de 
douloureuses réflexions inspirées par de terribles événe-+ | peuple. 
tents, agus. nous retrouvòris nóùs-mnêmies,déboùt, pleins | S:l'i 
de force et de confiante,Höftstidement ayant échappé À | penses de l'Etat 
Ja destruction énérale,Wrdis ayant fait un pasimmensé | ehiffrerdu 
das la voiede Pamélioration sóciële et du progrès; “dT 
alors où tie-samfait s'en défendre,-onse sent entrainé 
parle zetiinent De sa, propre insuffisance, à reconnaître 
zei ledoigt de Dieu et àbénir les bienfaits de la Providence. 
tE effet, si nous jêtans'uu regard rétrospectif-sur- les 


ressante qui vit deson industrie.et” de son travail, qui de 
tout temps a formé le centre de-la société „en „u: 


; t‚ il n'en.résulte cependant pas. encore 
unë différenee assez sensikle pour que ceséconomies puis= |. 
sent allégersuffisamment les charges qui pèsent sur les 

| masses. Pour arriver à ce résultat, il faut gque-de nouvelles 
ressources soient;ouvertes, que'le-comtrierce et la navi- 
gation soient -affranchis de toute. eritrave; que Tindus- 













Gerniers:érénements de notre pays, ûdùs y voyöns Ië-poù- | trie etlaprie: altwre soient utileraént et sagement encoura- 
toikeottamertenbuticdn. she de Beno göëst en Uit dot ‘qu’ab lreu'dê couper [herbe sous les’ 
Gat depuis té & février était devenue impo- | pieds, on s’&force de la faire pousser de nouveau. — 
… Boone; et Soet 40 fgifänentations, mots devons | C'est. seulement alors que le.malaige fera:place à un con- 
…Pavónen ts? ‘Ee fodees. L'ancten mi- | tentement général „‚quê la prospérité publique fera renaî- 
mtehêre. ied les #ices et lesimperfectións | tre toutes cèé vertus*civiquës qui furent Papanage de nos 
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Hee, Webulit HEUDMEa grande | anctties Studs MA posters, Wte et heurense, saluers, 
dt cobirplèt ‘demos iketteutions. | comme nous le Exisons. eu. ce moment, le jor 'à jamais mé- 
: | mêsures’ qúi të pöüaiënt tên- | morabledu 24 att: … De Een 
Eaugmenter le malaise général ,à-donùer une pláë | … ds En 
ETAGE force aux exigences du parti libérafet à saper Ála |“ Ce 
longue l'édifice social resté encôre debout sur ses bases | Revue Politique. - 
nnées. il ME Nous avons anjourd’hui des nouvelles directes de St- 
Rakrie uffrait, mais elle. souffrait en silence, et 
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KON 
actuelled Étant insuffisantes, pour le rétâblissem du main- 
tien del’ordre, il prppossra poe loi contre les abus du drpit.de 
rénnion et d'assembióp.: … ar dn 
: Le parlement de: Francfort a-eommèncö le 21 la disgasston 
d'un des articles les plus importants däprojet des-droits fonda- 
mentaux, G'est eelui. qui est relatif aux droits religieus: La ré- 


tes vrais anris du trônéet ditiäpecedisiraient, le deman- 
daient d'autant plus vivraeft‘gûil &tátent pérsuadés 
que le développement de la tie} ohtigue; dans sa marche 
Keogresine ‚ avait amené aujourd hu: la sation à cet-état: 
e.maturité quelle pouvait être ‘dotée d'une consutú-; 
tipn plus en rapport avec les besoins de l'éot f 





daetion:- du eomtté est ainshegngue: 5 






er ded 
EDOCFU 
de 


















eet Vesprit: EE, es 
…du siècle, sans crainte de secót eslentsrét. — Tout: ‘Allemand a :droislhaltherté-entière de conscience et 
Câtteintes portées aux droits Zita prbpriëtés- de} de Feligïoh. … 1or-hwrdbeboetn 5 
a Et: Î be AR It ne peut Afreapporté anne entrave à l'exercice pablie ha. 
“Abestiinutile d'énumérer ici les dangers de töütieespêce | Privâd’un.culteqnelcongues-Tout eripe au délit. co 
; | Î'úshge dètoêtmerdibe: Ed 


an wi serd pii conformément à la loi. . 
La briet nOsrbit oiviqueset politjgnês ne peut étreni 
restreinte ni modifiëe pur une confessión religiëtse qnelconqhe. 
Gette confession ne pent, dans aucun ús, se soústraire'aux de- 


Óngue résistance aurait pu attirer sur notre, 
es Et sBentenenen suroumthat il ne saurait! 
… Plus en être question. — Dans ce moment suprême, alors; 
…… dte togt semblait s’embro fllere qije, malgré les dätës; 
: Hegons ide chen de’ nesten deet denaespinloas 
enb peltsètre encorg noe; Bdlkaus entrainer dans un 
t nous perdre-djaat b--une voix s'est fait 
x puissante et fort MOLE phête confian-. 
) sens du peuple úéerlaptgiiia; firsponta- | 

oir dans tous les cosursnét‘rétablit la 













voirs inserits par les lois de F' Etat, … EN 

Les Allemands ont le droit de se constituer en nouvelles sec- 
(es, Ces sectes n'ont pas. besoin d' Ayre Yeconnuës par V'Erat. 

Les négociations avec le Danemarck;gont de-nouveau inter- 
rompnes. Le représentant deice pays;a-refusé de traiter avec le 
géuêèral de Below sur les bases nonvelfes‘arrêtóes par le pouvoir 
central de Francfort. Il a ajouté, qu'il devait en rêförer à sa 






































RER An BOUD EO HE tee ee ste 
Etang que un instant Kanne dee, Ee D'un antre côté, jt-parait-eertain.qued’ Angleterre et la Fran-: 

ede parle, San Ja Ars gi. | ee ont protesté eontre la reprise des hostilités. Cette double 

ervé á Guillaume IL de sonder lä plaieet-d’y protestation; à laquêllò il fäudra saf doute joidre aussi bien- 

ii 0e salutäïre, — Le Prince qui v a JACS | tôt cellede.la Russie, améliore: stnguliëremeüt là positión du 
lib a patrie,-veut.la voir: rd'hui | Bairmarlvis-à-viede VAllemagngige” tin ni nl 
are €t heureuse, Faisant. génétensement al fion de | Le roï de Naples a'adressó une;ngûyelle note aux différents 
tout intérêt personnel, il. s’impose des sacrificesgquì sont | aabinets qui avaient déjà regussa;prgtestatiap, lors de I’élection 
d'autantmieux appréciés qu’ils sont faits volontairement | du duc de Gônes, Il déclare qu'êt-gansent à la séparation de la 
et dictés par une intime conviction, … — EE Sicileet à la concession d'une constjtalion sur les bases les plus 


larges, ‘poúrvu que les“Sicilieus-Spnsentent à prendre, comme 
viee-foì hóréditaire, son, serond: fils. L' ambassadeur d’ Ángle- 
terre a,"dit-on, offert saanédiation; et: il est parti pour Pâlerme, 
afin d'engager Iés Sigfttendsäektrer en drrängement avec le 


De son eôté‚la nation-a com: ris-son-Roi; ellea répondu 
Pappét fattpur le chef véndr de PEtat, et ses rtieien: 
mts ont adopté Tes projets du nouveau pacte qui deit, 
jús n'en doutbris port dbi 1 société sur des ‘princi= 
ig tages cl libéraux, gäbdaitement en rapport avec les 
Bias de la civilisatiof Beifidelleét propres à contribuer à 
spérité de la patgies… eN 


a ERE a Ee 
ket encore une 68 at Bi kott; cejour qui nous rap- 


kel \ à 
gouvernement napolitain. 
Le ministre des fòanrdai,Â Fene) &. Pros 
| semblêe nationale. de Êryeuor: HBgprojet de loi qui a pour but 
Vétablissement.d’uu-iragiôt syt Ipse Yenus mobiliers. M, Gond- 
ne 1015 at. chanx a évalué le produit de cet mpôt à 60 millions,en portant 
sì doux sons USS EE Shts le Pögne précédent | Atrois miltiárds tetotal des rovenus mòbiliers, en France, L'im: 
jour d'allégresse-génórale , de fête populaire, | pôt serait done de Heùt pont: HL EE 


Pr EN RE Ee n 
dehaut,'a prósenté à I'As- 
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Ua-prajet.de döaret a 6l6 piepqnlò à I' Assemblée teindarit à 











neten Tee ET | tr den Tani aar ln ld par abai de 
eg trg en bare 8 jsclavage. Le cródit. demandöpour ‘eet objet est de quatre: 

je: a Prince qui, Aprés avoir suffert avec le peu Bet are anilide LA des, difieuits financières aa 
ae BRHERVEL TAL OO St gene ces Iomdlien. deagnelles se ArangamgrBRHHernement frangais,. nous 
tr; les-premières bases de:nótre! &difice sodial compres qu’ urië voix, paxtdeds seinde U Assemblée, aú mor 

bietetout:nóus présagë que de mortvellesndif | ment où te-mindskdeifwigdjiconhaftre de chiffre -de-90 millions, 

dropt pas éri enträver Tachongkiegenndht. | sesoit berte DEB pheng di VODEL Pe 

Wid ge de dissimule pas, tout n'esf'pas-eneore | ’--@n spit qaesc'est aujgur ke se doit avoir lien-dans 1’ As 

Mee ee ZN VELE Rn har tindeatial sen tee Ee ee ee 
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un mot le |, 


EN EE: 
"intródtdetión d'importantes économiës danstes dé- | 
doit avoir une salutaire. inflüencé súr ‚le '| Ae 
> S „Mais, par-un:subit: reutersement, les hóriùidd® be 
Ja veille,-onfóté,.colnme Aes: vieur chefs de É 


son, derived at” Hôtêl-AgsNille, bien persuadö’ a 


si, lui aussi, àlescharmer ;. mais,il-avait affaire à des hortthe 
vet:à des ambitieux.-M.:de-bamartine-demeura done isolé, ot èm- 





+ provisioanée. 





EEE LT 
en BERESU.DELA AEBACTION „…… 
et ord le Hayes Sputs RO TDe Sass 

NEET POUR LIAEONMENENT ET CRS |) 
Ki | Dn Lidy AVIRNOES, GENT NEN 
Á, Chen Hi van Weelden, Ibenite, Ge 
® et che lex bettine 

braires, Lúuge Boorie ù La 

Leslettres et paquets-dor 
“__envoyés à Ia &irediönvkaid: 
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sembbéeëdedionale de Franed la-disenssion sut, le rapport de la PS 
ooraisbilngenefk öse. Ll parait certain que legónérat Cavaignae 
a ‘fúmnellerent 'dôelaré grit frllait, à tout pris, que la 
(discussion fût terminée en une seule séance, dût-elté se pro- 
longer bien” &$dNE dans la nuit. On congoit facitemerit:que te: 
(prudent général veuïlle proloniger le‘moins possible I'irrithtion 
‘des esprits dans |’ Assemblée nationale; il.saët trop bien’ à qùels 
ihómmes il.a à faire,et calcule les conséquences que peut entraî. 
‚ner une pareille latte parlementaire. … __ … Ot 
‚_… Pour l' univers entier cette enquête est at-doit être-ún edp 

là: 


plesalutatre,: En effet , 4-apparaîbelairement à ehaqtue higne: 
Lcettb enqaête,-qre ce sont des rôpubtiesins qui ont voulutaerf 
républiqne. Et cela est tout simple! De quoi se cofyposait'ent 

tande parlie, en majorité, Ie républi veille ? 
vor-Qs 
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atte, m. Et des Hommes de g 
Ils savent diriger une êmente, c'est leur.spócialité ! 
perdent dans le mécanisme compliquê desaffaires publiques. Ii 
ne fant qre du courage et de la ruse pour cotstpinen il. faut de 
ens‘conmaun et de expérience pour gouvernery Wurttet, Can 
Robert-Peel, eussènt fait probablement d’assez pititewtder 
solspiratéurs ; Blanqai, Barbès, Sobrier,: Huber, etc, sont des 
bornmès d'Etat döplorebles. RO 






lendemaîn surde pavais,-Les eoriâpiratears de 
les höros du lendemain. Als avaisntstorgnis:le. pouvois, Is 
voulud'occuper, [la fallu compter avottd oe à envoyé.dans 


les provinces tes ambitions subalterrfes; shet 
tes à Paris, Ceur-civisaient plus haut. Blänit 










une place à Je tibléyässe, gertour de taqnolle siógesit IEgGEL 
nement provisoire. On ne Jálúi ik point, et Bfanqui se re 
mit à faire de l'oppgsition à's&‘tepiëre: plusieurs autres, qui 
éprouvèrent une döceptior spinblable, s'on altèrent de môme, 
résolus à s'emparer par la force d'une place à laquelle ils 
eroyaiehtavoir droit.C'êtaient les malcontents de la révolûtior. 
: Le gouvernement provisoire composé, én -mmajórité, de l'ólò- 
ment modéró des non-conspirateasseugrarti républigain, se 
trouvä dgne, dès les prenrieesjensm ettar dj bei Be tvrla pòr- 
tion la plus violente de ce parti ;'dês'Tes pré jin amg 
ta des adversaires nombreux et dângêreu'dänste séifitrsi did 
parti républioäin. Sans donte, 11 aúrait'pu en venir'à bout s”it 
avait voulu faire un appel au pays, s'il avait demande fránche-: 

















Péterbourg du 17 août. Tunt ce qu'on a dit d'une révolufion ou ment aide et secours aux républicdins da lendemain ; il y auraik 
FésigHatotrguidans d'autres temps, | d'nne conspiengiswnatsti ais tn ien Eef euune lutte, mais la vietoire serait ináritablement demeuróe à 
en DE Gps snik Ne ke HA aar Et ps, 5 afin zie an ; : rdbie set Is KE Ld ; intodórée; et ri ARE, RE Ee di 
REEN l'admirgfion de tous 1ês peuples, Mais |_ Berlin a dò nouvers sin Tren d PEDT | ddemntrerdant T 
mette qü;terme À cet état de” clrúzès;' tous | Legonverfrement a delers à ladsemblét qne tes Inis | WRUstegot: ant prov 


part uné mènorie qui „vaars ' vouloir” 

avec les chefs-de clubs, eherchait:: riënÂ 
sur eux : une míinofité qui” voulait ‘forée YS 
ter la vdritd sociale, c'est-à-dire à 'd Bpublicain à la 
fagpu.de M, de Robespiërre ou du Citoyén Babeuf; d'une 
autre part, une majorité pleine à la fais d’illnsions et de 
petites rancunes. M,- de Lamartine, l'expression la plas 
haute de cette-majorité;se‘seävenait trop d'avoir été tagruòte 
isolé aa milioen dè toppositiordynastigte, et iÖnoriisttratt 


‘| une rancune de poète. ancune maladroite et-faaoste tear tijsis 


Bipositiön- n'avait point dessó”d' êfter Tcpretton ‘de | 


Pimtnerise „majorité du payss La France était avec fe centre 
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‘ganche avant le 24 fövrief, et-plle est demeure àver'le veïitte 
gauche après. Mais on se croyait assez fort pour se pássér de 
Vappui-des républicains du lendemain, et on les écartait avec 
‘soin On croyait pouvoir contenir sans cet appui gênant la rópu- 
bligae du Hont-Saint- Michel et de Doullens, M, de Lamartine 
rier , et-ál 


avait des entrevues fréquentes avec Blanqui, Sob 


croyait les-tenir dans sa main; Un jour, sortant &*- 
















avec Blanqui, il disait: « Get homme s'est ipedd iten 

ferai ce que je voudrai!» Rêveur! paùwré ui se 
des accents de-sa lyre!. Ah! s'itimn;avd Te qu’ aux mons- 
„brês-olassiquds des monts-de la-Thrats; pént-être aurait-il rèus=’ 


es 


puissant-sous la-république comme il l'avait été sous la monar- 
chie, Isdlé:et impuissant par sa faute; car; s'il-ât'wonlu stap 


-puveiëut tes rópublicains du lendemats;: dfatigar awóe luit 
Frdntel 5 Ean pe KNEL din re een rella 






Aer 
ant 


En face de là majoritó du gouvé et ne posséditit 
. . ke Zn Û aint “siste OF HM 

aucun pouvoir, tout en se croyapt,mgttresse de a sitatjon, ‘et 
de la minorité, qui croyait à la nötessitè d’ una ssziste pression 
de larue;» les mecontents organisaient-paistblement leu armé 













La Sútiété des Droits de 1’ Hoinme s'étit regonstitaagp dr en pou 
de jours eHe avait réuni plusde vingt mille ad@tbnts. Nous 
voyons, dans de second: vohuarp der 1 enifnête, idle le club des 


Broits de |’ Homme eomptait pas moins de äDrze arrondis- … 
sements dans Paris même, Le’ 22 juin, tous fes membres de 
Société fnrent prévenus dans leurs arrondissëments et dát 
clubs âffiliës, an nombre’ de ‘plps dé-vìnigtihuit. Pehidà 

fourni à l'aise de-munitions de 


mois, ons 
insurecliog, he Éht- mieus.organisóe et plus ahg 
: a En: Ó 


secHeurgosement le pú 
&bandoninés le paren en &vait: lei 
anarchiqueet:violente; te pays « 

ld garde naxiònate' so réunit, surf 

























ze, que Von snijd 


M. Bucket, töpé- 





; Ä CACLs KOP 
op Brdheres; enfin, le 23 ji, ch fpt la 
êtrite del anfpatlve, retraite actoipagnóe des 
epplaadissemantd de: lagerderanlionale èt do Paris uk oalier, 


equi rétablit Ta confiance et assura la victoiro à la cause de 


l'ordre. …—- Ek 
_ Noità l'histoire des cinq 
‚juin, telle qu'elle ressort pover nous des documents de l'enquête. 
"C'est la faiblesse du pouvotrgui a causée malkeur de le France 


Es de pouvoira êté feiDle, parce qn'ikjateb'est:appuyé:bur rien, 
„pargegu'il.a vonla vivre isolé entre Jes®önspiräteurs dö ta vélt= 
Te, dont avait peur, et les répuhlieàirs.du leisdemdia, àquf 
„gardaitzaneune. … — … … - 
TS EECÓNDE CHAMBRE DES STÁTS=GENÉRAUX. 
DISCUSSION DE LA RÊVISION DE LA LOI-PONDAMENTALE. 
‚ “Dans la séance d' hier au soir, la. Seconde Chambre des Etats- 
£ Généraux a terminé le travail important de.la-rövision de la 
‘Loi-Foadamentale qui l'a occupée depuis de 19 raams dernier, 


sans compter les 27 projets qui.n’ont ;pas-même-êté examinés 


n 


dans les sections. 
‚ Il restait encore à discuter 


“tice a FÉpondu:gue le gouvernement n'est pas do cet avis ; ila, 
qu con/g 


sonstionne par. unë forte majorité. La Chambre a partagé l'o- 
du ministre'ef à adopté le projet Xl à l'unanimité des 


0 brrr 
- ygix., moins celle de M‚ de Monchy. 
„Le projet Xll est celui qui a rencontré la plus forte opposi- 
tjon :de nombreuses observations ont été faites, surtout par 
-M.Van Beek Vollenhoven,súr le réglement provisoire électoral. 


IJ 
Er 


u trouve qa ijexsren un effet rêtraactif. Le réglement primitif 


présenté par le gouvernement êtait nuisible aux intérêtsdes 


éleeteurs dans les campagnes ; sur les observations de la Cham-, 


bre il fut changé ef au tieu d'électéûrs on admit les ayant- 
“droit de vote, Nouyellesbbservations de la part de la Cham- 
bre. Ce réglement reconnait le droit de vote à des per- 
sonnes qui, „ne Vauront pas:plus tard. On se serait. con- 
tente 






* que prêsentergot,les premières élections, Des miltiers d'élec- 


teurs voten! dans le même hurean, ‚Ilaurait pu être remédië à 
"eet Inéonyénient en adoptant Je mode suivi en Belgique eà l'on 


divise les blecteurs par sections. , 


_ Le ministre de l'intgrieur a.réfuté ces objections. ‘Le travail 
- du réglement provisoire gug.les. élections a été-fait-de commun 


Eetn 


ige s 


accord avec la Chambre, Le gouv erpemen! a:satisfait à tous les 


désirs, il a le vâglement. C'est-avecla 






















„ plus serepal joren dl fixé le cens-étectordbpour les 
pO Pele Hee PVaNt Tes proyinees, ‘Mainterant. que 
gs” 8 broj 8 SO il: Be Gi dort W'estimer ‘heureux 
d'être enfin arrivé.ä ce point, on vient dèntander un autre ré- 


glement sans calcaler les difficultés immenses et ‘le temps que 

- coûte un pareil travail. Au reste, le gouvernement sait-parfaite- 
ment bien que te réglement provisoire n'estrpas une'teuvre par- 
faite, mais il sait aussiegn’eren présentant un nouveau, il n'est 


pils,sûp qu’il rie laisserait rien à dégirer. . 
‚ Quant àl'inconvénient 


Ineal, qui y est destiné dans. les diffbrents endroits, le: gouverne- 


mertt-y:a déjà remédié en antorisant les Etats-députésdés pro- 
yinces à instituer autant de sous-districts électoraux que’le. plus 
ou moins grand nombre d'électeurs pourrait le-rendre nóces- 


saire.. | er 
La discussion a surtout êté très-animéesur Vart. 4 du projet, 


qui supprime les droits fégdaux concernant la proposition de 
candiduts ou la nomination ‘de personnes, MM, van Leeuwen et 
Faber van Riemsdyk ont tour à tour parlé contre cette disposi- 
tton. Ils trouvent inéquitable- de dépouiller-quelqu'un do ses 













draits reconnus, sans. Ja moindre indemmité-Ges droits féodaux, 
imés en 1798, ont été de nouveat accordés parle souve- 


vent, par la. nouvelle suppressipn ;propòsée: datis le. projet en 
igcussion, une perte géelte, Ms. Wichers ek :Mutsaers.croient, 
en 





actuelle, 





RR gboisF ondamentale:de 
Pr abainsn dinhasdjses. 
ton, et a egalemmg gy 6 geelegottvernement.ne'deâtspas 
cette indemoité qu cn Föeladrse pour la suppression: destdrgins- 






bré à ag prajet XII par 40 voix contre 16, 














maet, Kien, Haarencarspel, Haersolte, Gevers vaa 
Endegeest, Faber nidyk, Nap, «Schooneveld, Hoffman, 
eren 0öhte Vun Beek Vollenhoven, Borski etde 

ane Ye. - a ER EE nt MEA ie ag 


TEE AE ARRA oneens BERNE ar 0 
‘Nous ‚apprenons que. État de santé de S.A. Bte: Prince 
Frèdérie.des Pays-Bas s'est on-peurainélioróe depuis.notre der- 
hier re 
— Äojpurd'lui à 10 heogss. teg nouveaux, membres de. la 
Première Chasabre pnt prêté.sétment entrg;les. mains da Roi. 
Ön. éponvaptable orage, accampagnê d'öalairs.et, de grôle, 
a éclate sur La Haye et les environs , “dans la soirgeset. avant: 
hier, ela continué sans gneune interruptiog,peudant 12 heures 
séeniives, De, mégmpire d’horpme on, ne se. vappelle. point 
1 yy le pargil. ‘Sar, la route de. Leide, ef;parsiaulièrement 
a, commune deW assenaar, ûp a ramassé des grelons.de la 
d'un. ‚otuf, de, pigeon, A, Waalsdorp In foudre ast tom- 
bergerieet l'a.cansumée, etste 
ix heuzes.du soir, un très violent orageest encore 
ville;mais heureusement äl.n’s-point étà de 
(gm bée sup la.toor de la grande óglin 
B; 
























fois écbtúlés. dä_28. rerper an as ben 


€ Ì re | | fie feu du eiel et complèternent dêtruite. 
pendantees eing meis et compromis olp la röppeibliqáe: |! 


les-projets XI et XU qni eontien- 
nent les changements. et dditions ‚ Jes articles additiónnels et 
le réglement provisoire pour. les élections. Les dâbats sur le 
«projet Xl ont été courts, M. de Monchy trouvaitprèférable 
d'adopter le made de la majorité absolue lors de la, discussion 
_ dansla Chambre en nombredauble, Son Ego. le ministresde la jus- 


ep, penségue lersqu'ils'agit de. conclare un, nouveau. 
‚ pacte fondamipntalwätgsf dèsirable „ nécessaire. même-gu'ik soit: 


Tan avait fixé le cens électoral au minimum de fl. 20, 
fin pârut le projet qui est aujourd'hui en discussion ; mais: 
est aussi nuisible aux, interêts des électeurs des villes 
que l'était le premier à ceux des campagnes, parce qu'ils soront 
‚ proportionpellement moins pnombreux, Tout en reconnaissant. 
fa diffieùlte qu'il y a à faire un nouveau réglement, I'honorable 
membre ne croit pas pouvoir adopter le présent. Üne autre ob-. 
jection a été faite par Ml. Gevers d’ Endegeest sur les diffieultós. 


qu’offrigont les électienspar rapportau 


s 
rata daa Ip canstitotion, de-181 4eteenx-quien jouissent éprou- 


‚QW on. ne, dow: aucune indemsitö à ce-snjet.Ce 
itutian, accerde, une autre. pent Issupprimer ; et, 
| js B à Dr 


4 EES hik EEE „ R 
Les débats ont óté-fermês:; et,-proeédant an vote, là Cham- 


& IM Fan teeuwen)” Verwey Mjan, Âne- | 


Een. 


ue de briser un tuyan deci- 


torie ‘dans toute sa longueur et à des distänces interrêdiaires. 
‚ Bierftit:après on apercut une lueur assez vive dans la direction 


Krtderi dis dek 





land, habitée par le fermier van der Létie, a été incendiëe pir 


_— Sohitarrivós en cethe-résidence et k 
Belle-Vûe MM. Stéphen Sträktloff, conseiller à’Etat,etGalansky, 


sécrétairp d'Ltat ; venaat.de St-Pôtersbourg. 


(CORR. PARTICULIDRE DU JOURNAL DE LA HAYE.) 
LONDRES, 22 Aour. — Le commencement de la séance de la chambre 
_ des comrmunes a offert aujoürd*hai un certain intérêt, Je vous en transmets 
le compte rendu qui sera lu, je l'espère, avee plaisir par un grand nombre 
de vos lectcars,auzquels la question qui a été débattue n'est pas étrangère. 
L'ordre du jour appelait le troisième lecture du bill modifiant la légis- 
lation sar jes sucres, bill qui est depuis plus de deux niois soumis à \’as- 


ï 


semblée et qui a déjà subi plusieurs ajournements. 


: gition suivante à insérer dans le bill. , Ea 7 

» Et altenda qu’il est convenable d'admettre le sucre, sans payement. 
de droit äu raffinage en entrepôt pourla consommation, il sera facultatif 
à toute personne engagée-amjourd’hui ou qui pourra êtreà l’avenir engagée 
| daris l'indusirie du raffinage da’sncre en entrepôt pour lexportation, de 
livrer à la consommation intérieure les produits de cette industrie nonob- 
stant. toute -disposition contraire dans les lois existantes, et ce aux droits 
dont sont frappés les sucreë étrangers dans la troisième ‘cédule du présent 
bill; moyennant: garantid*foarnie par les intérêsstegigk córientesaires des 


été importé par. navires qöad-pavillon privilégié conformément;à la loi de 
navigation.» Mee ‚ 
. Le but de cet amendement, dit le noble lord, est de placer les raffineurs 
anglais sur le même miek durven: de Hollande et de Belgique, J'ai là un 
schantillón de sucré ânglais' raffiné qui avait été importé en Hollande et de 
lá invporté ch Angleterre coffrme suere raffiné hollandais pour obtenie Pa- 
vantage de la-différerite de droits. Co fait dénonee Pezistence d'zin;réginse: 
qui ne saurait ezister plus longtemps: Je demande {A8 T&b“stjets anglais 
jouissent-au moins des mêmes faveurs accordées aux étrangers, La surveillan- 
ee constante ét active des officiers de donane est un obstacle plas que soffi- 
sant à toute fraùde de la part des rafltreurs anglais, et indépendamenentde 
la présence continuelle,de gesagents les raffineurs ont à fournir tant de cer-. 
tificals, quittances et autres documents, que , quel que pût être leur désir 
de frauder le trésor, ils ne pourraient-y parvenir. 
encore plus compliqné le'système actuel, qui l'est déjà sì fort, dîmposer de 
| nouvelles entraves À nnie industete qui en'a déjà tant; aussì jé'ne süts pas 
sarpris que les raflineurs de-kondres aient adressé une pétition à la cham- 
bre pour la-prier d'ajourner:leur ‘adoption ‘à la session prochaine, afin bel 
ses dispositions puissent être plus mûrement examinges ct mòdiliées. Les 
raffineursen entrepôt tie demandent pas de póuvoir raffiner pour la con- 
sónimation les sucres impor\és sar navires non privilégiés; mais ils veulent 
obtenir seulement cette faculté pour les sucres importés sous pavillons pri- 
vilégiés el être admis à le fätre, moyennánt le payement des droits que 
payent les sucres rafhinés étrangers. Ilest vraiment humiliant pour des 
Anglais d'être obligés de faire naturaliser en Hollande les sucres des pos- 
sessions’ britanniques- pour Pouvoir les faire entrer en consommátion ‘en An- 
„gleterre; Ce sont ces eonsidérations” qui m’ont décidé à présenter l'amen- 
‘dement que j'ai fait connaître à la chambre et dont l'adoption sera un acte 
de justice. 
Le chancelier de Péchiquier. Je regrette que le noble lord ait cru devoir 
:prêsenter la proposition.Qaelque désirable qu’il soit de voir établir un sys- 
tème général et uniforme gur la matière, la question soulève cependant de 
si nombreuses dificaltés se,détail et‚d’applicati Ì fernement ne 
espihpas pouvoir. utijemen®, gd ze 
mais il espère pouvotr.soume 
‘session prochaine, 







plan; bien au contraire, (oûs les rafineurs de Londres, à l'exeeption de 
deux, sont opposés à la própûsitiga da noble lord. Le désavantage ou l'iné- 
galité,quant á admission du'socre étranger, ne frappe pas autant les raffi- 
neurs en entrepôt que les autres raffincurs du pays, et je ne vois pas pour- 
quoî les premiers jouiraient dun privilége.de préférence aux neuf dizièmes 
des personnes engagées dans \'iadastrie da fälihage. 
… La proposition du noble lord serait nuisible anx revenus du trésor publie, 
préjudiciable aux intérêts du commerce loyal el Eoritraire ax vous de lin- 


| dastrie du raffinage clle-même. Le sùcre raffiné hollaùdais n'est admis que 


sil est le produit des possessions néerlandaises, et s’il a été miänufacturé 
dans les Pays-Bas. Le sucre brut hollandais est tout à fait exclu du béné- 
fice de la loi, Ces motifs me paraissent suffsants pour déterminer le rejet de 
la proposition. eo ae, 5 

M. Bernal exprime l'espóir quan projet sera présenté dès le commen- 
cement de la session prochaine pour placer tous les sucres raffinës anglais 
| ou étrangers sur le même pied.Nous avons traité trop légèrement jusqu'ici, 
dit Porateur , les intérêts des producteurs de sucre , nous ne devons pas 
jouer plus longtemps avec l’avenir de nos colonies. Il faut enfin prendre 
une décision. Les colonies valent ou non la peine qu'on les garde ‚ mais il 
faut savoir ce que nous voulons faire ; quant à moi je snis conivaincu que 


Oëcidcutales , nous he les cónsérverons-plus trois áns. 


systêfhie général relativement aut sncres raffinés, et il espêre qu'une me- 


avec maturité. La chambrea étä'saisie, dès le commencement de la session, 
de la question des sucrés; dit®Porateur, et jé regrette que le gouverne: 
ment n'ait pas appelé son atterilfon sur ùfe mesure d'un caractère général 
platôt que de faire gaspillersoiBterips'sar des projets de “détail imparfaits 
et fort peu satisfaisants. «cabin Eu 





se plaignent de cette préfêrenitg Îidae „ieest: quclê goüeerfiëhent nc west 

‚pas trouvé en mesure d'y remnêdips, Le gouvernement promet d'étudier de 
Bouveau la question et de tâchéf de-nous. présenter nn projet à la session 
. prochamne. C'est là úne fin dij 


Ap: 5 
qüeftion ainsi importante que & e-là; En Attendant, chaqne paquebot nous 






In 


nieg sont dans-le plus déplorablë état et eependaht le gouvernement’ ctoit 
fire beadeoop en nous promettärit d'étudier mûrement le sujet et dé voir ce 
qu'il $ ätfra à-faîrd à la session próchaine. Se f 
Al died'de tâtonner comme ál ke fait pour les ‘intérèis des colonics avec 
des derni-mesures législatives 'bäsécs sur les principes abstraits du free 


une gratide sagesse non seulement les intérêls généraux de empire, mats 


opposês de riäniere A ce qu'aùucurie: Injustice ne frappât aúcûrie êlasse, ct 
quê tate üsächt proi ves dt prosperer dans l Di rade harmonie. 

Le glöbrhement s’est jets'dans ún, difetijderdoht if nc put ‘se tirer, ct 
c'est pob’ Béla quit a'recours á de niiséfabiks! 
impüissants, tels que le bill dont s?octupe aujourd’huilschambre.: 
‚—_Lorateur:termine en. approusant.cordiakement Ramiendement de lord 
George Bentinck, destiné gefop; lui à réparef ene grands injustice, 


en peterr 


et fait remarqüer‘en répondant aux observaitons ‘des Liònórables membfes 


UP RU GA Apprene gA sne EME do NAAgE t SME 
desceridus à I'Hôtét ‘dà 


‚\ diefsidh sur'l'amendement de lerd George Bentinck, qui est rejeté par 
jvoixcöttres0. | 


. Lord George Bentinék,chef dn parti protectionniste, a présenté la propo- [ 


‚ douangs-de Sa Mejestéga?ifsd’emploieront-à eet objet pheile amore qûïpura- 


‘Le bill soumais en ce moriient äla chambre aura pour effet de rendre | 


" de ian: |: hegsshdrorto: Jgneert borrdigaride neineg.à-sauvegdrder. les institutio 
eltre un nouveau ‘projet aû perlemeind dans ha: pa s-eontre les en IE s'est adressé 


Le noble lord se trompe vil croit que les raffineurs sont favorables à son 


si un aulre sysième n'est pas adopté à l'égard de nos pdssessions des Indes- : 
M. Goulburn ceconnaît qu’ikserait extrêmement avantagesz d'avoir ún | 
surede ce genre pourra bientôt tre présentée au. parlement’; mais il dé- 


clare que dans son opinion unprojet ‘aussi important serait mal venu-à la 
fin d'ûne session,parce que'láà ciaibre n'anrait. pas le temps de Vezamimer : 


M.-Herries. On reconnaît qúaté-alikre des Pays-Bas luit degraudselin- 
Justes prêviléges cl tódút Rien tn uk út uglais qui 


de. toutes ses tergiversations dansune 


 appbrte le récit des effets désasthéùt de la lëgislation acluelle pour nos co- - 
| fonies’des Indes-Orcidentales së haque pagaebot nòus ânnonce que Îes colo- . 
trade; le gouvernement ferait mieus de suivre Pezemple d’Hoskisson dont: 

ses membres aiment tant à citer Tes mesnres. Get homme d'état pesait ayeù : 


xpöâberies,.à des palliatifs 


__M. Labouchêre,préaident du. bprepu de comtoerce,tombat l'amendement , 't b AOR EN 
„préaic ed Rr  putation deväit.lûi detnander là s 







qui ont altribué à la législation actuelle la situation déplorable des colon 
britanniques des Antilles, qüe ces colonies ne sont pas les seules á soulf. 
e lee antrespessosstens-europ ans. les Indes-Occidentales ne sd 
pas dans úné' situation beauconp plus favorable; que ce n'est done Pé 
. uniquement la faute de cette législation, mais d’antres circonstances quê® 
éb&iL impossible de prévenie et:anxquelles il est impossible de porter rj 
bède d'une matibre complète. … En, 4 


_ [rAssemblée, aprés avoir e&tenda quelques autres oratears, passe à ï 


















Plusièurs autres amendements présentés par'le éhef dr parti protei 
tionniste sont également rejetés, et la chambre vote la lroisiëme lecturë & 
par conséquent l'adoption définitive da projet da gouvernement; 
Ainsi s'est terminée, fort pacifignement comme vous voyez, eelte js: 
campagne de la question des sueres qui semblait menacer le cabinet 
‘graves dangers. ÎÌ l'a traversée sain et sauf, mais la question reste entiëlij 
et attend encore une solution. . Ek 
dt NOUVELLES D'ITALIE. 
Toute la Lombardie, y compris la Vateline, est oee 
“maintenânt par les troupes autrichiennes. Les dernières ba 
d'insurgès se sont dispersées-sar le Stelvioet sur le Tona 
carps de Garibaldi, évaluê à 12,000 hommes, est réduit à qué 
ques centaines d'hommes, et n'existe probablement plus dans 
moment. : EE 
___Neus avons de Milan des nouvelles direcies de Milan du“ 19 
Sur l'ordre de Radetzky, le palais Borromen a été transformg 
en hòpital.Vingt-qúatre kenresont-étéiaevordées pour de debat 
rasser de tout ce qui-pouvdit en être einpurté, Les pliessbekef 
meubles, tableaux, etc, ont été jetés V'un'sur Vautrect em 
tés précipitamment, comme si le fen eùt été à la maison, La'6dl- 
leetion minéralogiqne elle-même n'y est pas demenrée, jd 

Radetzky a établi sa demeure au palaïs:Litta. Le duc et In def 
chesse, qui ótaient á la campagne, ont dû retourner sur l'ord 
exprès du feld-maréchal. Des:arrestations ont déjà eu lieu ; 
pendant la plapart des individuscarêtós out été remis en Hf 
berté. Jusqu'à présent peu de fngitifs sont revenus; te noyö 
de la population est toujours à l'étranger. La farêtir cont 
Charles-Albert est encore augmentée, depuis que \’armistice e$$ 
connu. Chacun eroit ici qu'il aurait encore pu combattre Îë 
Autrichienset forcer la France à intervenir par lesarmes. 4 

Venise, 12 aoor. — Hier an matin est arrivé de Mestre ul 
parlementaire ‘du feld-maréehal de Welden. :I! était porteuf 
d'une missive adressée aux, commissaires extraordinäires de 1% 
Sardaigne qui se trouvent ici, Le feld-marèchal y a joirit $ 
canvention conclue récemment avec le roi Charles-Albert ; ä 
termine sa missive.en demandant si Venise entend continuer li 
hastilités. n Ee 

Les commissaires sardes ont délibèré dans le patais du matä 
quis-Calli, et ont êté d'avisqn'ils-ne pouvaient.ajouter foi à ui 
päreille nissive, et ont rês»lu d'augmenter les moyens de dég 
fense et d'êtablir un comité de défense. SIRE 5 

















































— L’ Opinione de Turin contient un dorument plein ä”irepd # 
tance; c'est le programme des’actes rêcents du nouveau mil 
nistère sarde. eed kn 
Nous enextrayons les-passages suivants: - dt PN 

‘« 4e Il a requis une enquête judiciaire sur la conduite des chefs militälj 
res qui ont eu la prineipale part aux derniers revers. On Ge be 


»-5e. Il arésolu de.demandende secours oxtérieur d’arie arabe detaj sd 















effet à la France, nation généreuse, et qui a conservé le souvenir de,‚sas 
res d'armes italiens; qui partagèrrut .avéc elle des lauriers-dps,cérgp 

glorieusesde Napoléon. …  * "ee 
…_»6° Ha persévéré datìsla dernande fuite du secours dés Frangais, 
me quand la diplomatie étrangère aurait mísen avant la pensée de la it 
diation. » Rn ei ie CO 4 
‚ Dans la Séance du cercle natianal de Turin, on aà donné lectà 
re de cette prútestatión'des ministres. De bruyants applaudissë 
fnents l'ont áëcheillie, et le cercle s'est renduen nmasse'aux Èf 
vers ministères,“àfin de dyaner aux ministres nn témoignage d8 






































la satisfaction du peupte, | k, 
‚La Gazette de Fessin da-19 parle d'un combat qui vient d'à£ 

voir lien sur le Stelvio entre 1,200 Itatiens sous les ordres di 

repoussés en laissant 30Ú-mofts sur le champ de bataille. 4 
Le ôme journal dit qe'ily a eu aussì un engagement À: 1 

‚On nam ABk NE août, an Journal def Debut 

« Le nouveátï Wisterd;” pPleinement d'accord avec’ le Pönlf8 

virerit-däns töhs les corps: de-garde, partout retentissent'tes rid 

Paktoits,söchúrons nos frôres de Bologrie..; Et defuit; 

j que sait le chiffre-qu'on publiera: plús tard. 
-» Le nouveau ministère, dens-lequel a été supprimé 


général d'Aspreé et-les Autrichiens ; ces derriiers auraient 
nale; ‘dant ön'fe'connaissiil pas encorel'issue. 

Ae es 8 1 Deb 
publie manifeste <út- manifeste, Les' rôles d'engagentent bij 
n'est pârti, personne ne part, presque personnene‘partiëd 

| nistre des affaires extérieures séculières, ce dópartement ÈR 











| eutré dans les attributions du secrêtaire d'Etat, le-nauveaa. 

nistère fonctionneavge an ensemble'qui-ne se tf hield 
la cabinet précédent. Le gènéral de La Touf vient, d' Gerehnp 
‘pelé à rèniplacér àl gaerie le eonte Campello, dunt ta retrait 
| reste enveloppée de digstèrg: Jusqu'à ce moment la confi 













nécéssaire existedmird le‘souverain-ei:Ie ministère,. …-… 
Ea Nas avoriedes-howélleside Naples-da 13 <5 
Les cliambresenlótaïent pas sûres de leur existence: © 
» Les lazzaroni’ ont-arboré tn drapeausar lequel. est: éiirik 
Á has lg constitution! vieeleroiabsoluls Ot 
„Notre eorregpondants ajoute que jes Napolitains ont ins 
le-pavillog,.prês du Saint-Giovani, sur la câte- des Calabres,. 
faisant invasion dans une des chaloupes de la frégate la Psy 
où ilssant entrês à main armée-et d'où ils ant enlevé unt 
gië qui était venu demaptder ‘an asile-au drapeaude lar 
bligne. °° Eb të he NT NE 
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__ NOUvaLLsS D’annftdhftks. > 
Les nouvelles de ‘Berlin’ ue nous Sppostnt A 
jourhaux allemards sont affligentes 
dre.'A. Charlottenburg il y aen dedeplors: 
Tes démocrates,et:à Berlin des: mässes 
“paràîty pisaient: ehaque instant de réïhouve riste 
mois dé mars, Là, comme partoutaiileurs cê sont. er 
sent les amis du peuple qui occasiópsdnt ces tr zl: Bie srad 
mal. irrêparable-pyur le commereë st ustrie. Le 327, EE, 
des tribuns tenaient vn meeting en pleiù àjr, sur la place : 
péra; des discours violents furent prononcês et la masses gk 
résolut de se porter à I’hötét'dù ministre de l'intérieur, Ugé 

üppression des constablisy 

































































































t des prisonniers, pol du | considerable; quelques-uns‚;du premier étage, et‚z u an apporte: des nouvelles, aan - seulement: des 






































































re. Les émenitiers ar Président | balcon. -Pns tard le tumulte cessa, et Pauli continua son disagtue |j Btats-Uois, mais aussi de.divers Etatsdel:Amériqub du Sad. - 
zeil, chez ‚qui il-y dà dépütation fut | au milieu des aclamations de da Foule. — st “himêtijfGeldes dos Etats-Unis sont säns intérêt, — …t : 
î eker l'écóutait | _ ‘Cé matin, à neuf heures, a. eu lieu sur les glacis la, grande | soÂu Mexique, les-chosesont changé de face, „Diaprès les der= 





‚ parade des troupes, et de, Ja garde nationále.; Tous lescorps-y | nières nouvelles, une bataille avait eu lieu entre lestroupdedu 
 étaient représentós par un; grand vombre de gardes. Il.n'y a que | gouvernement et les insurgês commandés par le“götiéral Pa 
quelques compagnies: de lagarde. nationale qui aient porté des | radès et. le pèrerJaranta, co fameux eaptreiuqui:èlait depuis 
vivats, tandis que la Tégión acadèmjgue est denieurèe silencieuse 5 faitèey -ditcon, en 


PfStentir les erie;kur 
fistre sà' vit assaillie d 
pert 
vat ‚longtemps \'âme de toutes les insurreclions,’ feù 
ét complétement passive, re vue de la restauration de la monarchie, La vietdireuwait été 
„ Pesrn, 15 aour, — Le Kóslóny publie ane communication du | 9Ssez-indécise pour quê les deux pârtis eussent Dj 30 1 osttibuer, 
 ministre'déla guerfé, suivänt laquelle fes troúpes hongroises t du côté des in- 
ent remporté trois victoires sur les Cruatos. ns 
tie one, 
















VER CTOISS: 
cèset bien d'autres durèrenf plus 
„arriva la garde. nationale qui parvint 
E lais bientôt ces scènes döplörgbles: se res 
Jes filleulset durèrent jusqu'à.minuit; on-y a 


et même if taif évident que \'avantàge ötai! 


surgés. Un nouvead édtnbát a eu lieu, et cetté foìs Paredës a êté 








ie harriesds les ‘cha a ont dû prendre k zero es. SE tante var DIOR wnònturis eit déroute. Le père Jaranta a été pris et 


det'intérieur la foule a brisé és “porten et ‚be Rein V'Autr iche de. prendre vis-à-vis dès „provinces lom. ‚Be Yucatan est à peu près dëtivré des Sauvages; ‘mais les ha= 
zpoar chercher leministre, qui heufeiige |: PrCP-veniliennes pour s'en assurer. désormais la possession | (arts sont mentoês de la famine, Keet 
mait.päs à ['hôtel. Le correspundänt herlidois | damebicettrangaille. en Bd en de ie (gag |”, Ees nouvelles de Venezuela sont du 10, El va sans dire que la 
eemmuaigue ces détails, ajoute qu'il est difficile deser |: … Bij itn ed henk vrg ed a SOAAE vi 8 | rówolution: y bsten permanence. Les partisans de Paez élaient 
aperidpede 1taspiect que prósente de'nouveau Berlin. -* *: | BMATSC “Ale eten avolr sIgnale lès causps, f auteur arrive à | maîtres:-da tac de' Märacaïbo: Les marchands étrangers de cette 
BanskébBamve del Assemblée nationale du 22, M. d’ Auers- | CEtte conclusión que le moment äctuel, où Je armes autrichien- | vitte ont'adressöà leus bonsuls respectifs urië adresse pout'de- 
waldejmesid mäsiden;-des ministres, a décláré que les lois existantes | ne sont ‘couronùêes d'un imtmerise succès; permet de se mon- mander qu'on leur envoie' des vaisbaux de guerre qui puissent - 
Ötnieuvansuflisantes, et que le gouvernement proposera une loi | kt aussi congiliant et anssi modi onver Je habitants paisi- | protóger an moins leurs persóônnet, du milieu: du bouleverse= 
ceritrades abas du droit de réunion ef d'assernblóe. … | es et soumis, que sévéro et impitoyable.envers ceux qui per- | ment dont-èls sont menacês à chatúe instänt : La ville, quìptát - 
Bits, 21 Aovr. — Une grande agitation règné ce soir dans sisteraient ren un esprit de rebelljon; A ’ _ | être pillée d'un moment à l'autre, n'est dofendae que par 800 
Ja ville par suite de la nouvelle qui a été rêpandue-par an pla- À Végard des premiers, on engage legouvernement à renon= | soldats, dont près'dé 300 sont à'P'hôpital’; Herreste, vaal vétn et 
gard, que le clab démocratique de Charlottenbourga été dis- mal nourri, se jùindraît- prubalffement aux: pillards, 5. 
persé hier nt E 1 . 











eer à tout esprit de ressentiment et deeteïigeance, et à leur act 





























Et rder,aueg 1e-san: istie entire et com lëte,:Lapotitr | - „Fanowvelle Hr ai 39 vouvelté 
8 UN boakee upeuple, ef que plusieurs-de |. COPCO ong apa bee Je gege: |: : “Levnouwelle Grenade est égatenient zrencëe d'une úouvelté 
seh Rt RES. di he hij tn rf UE EN br ep mité. verd ef. Piste | fóvoltfeion: Au mois d'avril derriiets sle général Flores’ était à 
3 it mebewan! tes ML. Schrama; président du congrès déino- le devöir d”entré enränt dal me de Coneiliation Ë NA 


devor' d entrer Manorentent dans C8 Bp eine de’ Corieitiation | panama disant qu’il est d'accord -avtc' Mosquero, président 
et d'oubli dù passé, Le vaidfneur hem pl doit Ötro gnéreux ; | ge1a-Nonvelle-Grenade, pour rétablir ltirteierne gonfédération 


le peut parce qu'il est le plus fori, et xl le doït parce que c'est le 


À onntiagee-de-Berlin, étant allé demander au-ministre Kuhlwetter 
dernigerrérablie l'ordre à ‘Charlottenbourg, sous peine. de voir 





qu, Hest Zorn Á 6 eotombienne et plus tard ta monarchie; Cesiétltt s'Ont été 
Wes-démoerates de Berlin s’y rendre,le: ministre a rpondú que | Moyen le plus. shr de se ooncilier. hansen erprikaat.de. vainere.| souvent dirigses obùtre le général Flores, mais Spb sans 
asee serait rendue àtous les parts. | tomjenles Plane rrecommânde ensuite 'aupssvergend Préorerdl'apput, ef, oetfo fois, elles n'ont pas, du dhóîne” Uit 

À ál Ki 8 Ì E H je id À ö bl hd 


L'envoyé.daneis à la cour de Suède. de Bille, avec leqael | 
le général de Below entretiant desnögütiations à Malmce, refu:|: 
se d'accepter les-conditiensiiotdewren’dernier lieù à Frascfort.:|- 
a cependant conséiiti à er réföret:Àsöú gouvernemònt ,-…: J- 
M. Arago a:prösentó au ministère ine protestation contre la 
reprise dee hostitijés, s’anpuyant sur la garantie donnée en 1720 
‚ AR Danemarck,:par.laÉranceet 1'Angleterte, Urie. protestation. 
deka LA igleleren sera également bientôt remise au prösident du’ 
MEE, it Ge te Ek 
Ems On éerij de Cologne quele gouverneur ‚a ‚fait expulser.de 
Cette villen cerfain_M, Schapper;- co-rédactear dea. Nouvelle 
Gaselte rhénane, qui, ainsi que nous l’'avons döjà annoncò, se 
Lait remarangr.nor dif rême violencede son langige. —_ … 
o: Gham, AO apert 1’ Assemblée des:Etats-de la Hesse-Electo-. 






Piene ‘les trouvons; ún pernpel plas solide; : 
randen eene | Gessourhatte pwöteunent ue le nlot HE tas doin encore. 
abberpmbligue, des Lombardeqyui jouisent de la barf. | Lconlisonommpretee Pe Ore 
Beepplation autant que de ofkà du gouvernement, ADS | nis, one fois derigaridhterdor a -rópublique dip 
gatiiverle'plusvót possible les admifiistrations munieipalesd'a- | tits foreermientaemiernda mt Mbevnfederadoi: :° * 
près les bases du nouveaú'systêmie, d/appeler dans le sein de lä | res Antilles espagnoles, PoftorBäes de Bnbh, ont é 
diète les députós lombards- vónitiens et de prouver sous tous les | eées d'un complet bouleversenïent,; 4” ttr; 4 
rapports aux populations de ces proginoes que d' Autriche dósi- | gevaient s'insurger, brâler les maisons, dass: 
re leur faire partager tout le bien-être qn'eheohtördke'á-asserer faire du:pays-un-nouveau-Saint-Domingue. Ló deuk 

au reste.de lamotarchie. … je | verk par :les’ nögtés-elix:mêmes, a été dójoùë;- Port iens. 
_Aprùsfvair-en même temps conseillé.de maintenir des forces | „rgtòs, deu bite Fasilds; des autres condarmnstis fer” 
militaires farposantes dans les provitices italiennes, l'auteur in- |__A Caba; c'estttjours fe'pattj'destinmeseurs, c'est-à-dire dé 
ceux qui voûdraièrst fóurir cEG LE Wi hgnifigne aux Etats-Unis, 


sisterpoait qu’on leur fosse éupportet ane partiëde la dette de la 
móniiehite aatrichienmie au imoyes d'an emprint qa’ elles con- qu'on äteuse d'éntrêtenis Fagitatión quiparatyseles affaires. Les 


ment.d’appeler aux emplois, dans les diverses btáncheéd dad 
























Er keek Bet etek ie | töäctéraient à leur propre charge. Se —_ Hiournaux:desErats:Unis peotestent cöntre ge vroiet: RE 
_ rate slgst-jfkononede hier dóntië l*abolition complète des châti-,|:TAGterdrent à leur propre charge. Sean go, | journaaxrdes Brats:Unië protestent contre ce projet: 
hitte dt snert Franeronr, 21 Aoor, — Dans sa séance d'aujnurd'hui, l'as- |* Tos Antilles ánglaises ont beaacónp souffert de la söcheresse. - 


ents gorporelg:Ltà 


valtêté präsenté ane propositioi.ter aË er ete Ren Ah Den 
ggn is agate | able none gameten duale de [adamsi ans rvalton para lade on, divan 
AW lont maintenue pour les eit jen Atie, ee, nent: pep | minente. Le joür où le naisre fit Hol äiperte vette nouvelle 
U est en vain que le ministré de fa tasriebde BRBANDE tort er ROES E | aquitté Kingston, le 14 juïttét, ted HiDrsde PBineairivatont 
h'ú deïnande qu'on épargnât an moins leë flies ; Jel S14 Chaque Allemand conserve la liberté entière de croyance et de | à Savanrià-ta-már, où l'on attendait “guest ifs” Hr gy 5 ebt’ 

häntheete lui-même n'a pas trouvé grâce devant les yeüx-de nos-| comseienee. régulières. Le 9 juillet, on à éproùvé dais fte ur trembléfeddt 
„ représentants. ee de-terre, mais là seeousse n'a cauèö aucün dégât. as 












_ $ 12. Chaque Allemand est libre dans la pratique publique et privée de 
son culte, Leg crimes ct délits commis dans Pezercice de cètte libertë sont 
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„Vianne, 18 aovr. — Le corps diplomatique a été regu hier à | punis suivant les tois. de dad Les nouvelles les plas importantes arrivées par \ Europa, 
Sthismbrenn par Li: MM. Fempereur et V'impératrice. Le córô- $ 13. La jouissance des droits civils et politiques ne peut être subordon- | sont cellesde la Plata, Nous les, reproduisons d'après le Cours 
en datie qoe syus:-l'antien régime, à l'exception | née à la croyance religiense niin tale ne peut être un obsta- | rier des Etats-Unès, OREN U de 
qie Wade WGA ergo atdtidos {8 Td optique trangaise, | cleÂ Vaccomplissement Ber tn | rf Des jönpmánt de Rio-Janciro 4 | 
eUM. de Gabriat, Sh ‘serdiaïre, n'ont pas pöruen-teiforme, $ 18 11 opt pêranis de de f rfpêtie AoUPENG sc pip I 


is en simple habit noir ‘antelies aient besoin d'être reconmaes'par PEjat. 7 ‘genitistréfahdpis; M. 
mais en simple habit.noì nt Ë \ 






Heggaurernement franggis,n'a pas 


: jusqn'á présent. un «agent.aoêre HG atnrês. de. l'efdperenr, la 
_ rêpablique frangaise-n' étant:pasún do Fesperenr, Ja 


Avis dela minorité ne 
Rs) rj hijst Ket Pl: : Lei fonis religfdhds ‘existantes et celles qui se formeront Â l'a- 
Bs ihedie formellemeal-reeonnge,) Ee communions relijigi varied ertentet difizent clles-iiènies 
…_ par-le gouvernement autrichien; NéairmoinsM. de Jut Coura-61ó | PEPinsödt indépendantes de Pétat: elles vèglent et dirigent clles-mémes 
dori A a rôception, t len ntfs ao ane enappegdbr de fag | atie (ML Lamas Delen, Lichmsky, Jirgens Maii do 
> Äsparaîire les scrupules qu avaient dà egneeyûir.:Je diplori}| «‘Gesèammianins roligieuises eristantes et ceiles qui. ge fornteroot à.l'a- 
Rs Wete te frangais relatisement à sa. r&gEpton AGOUYe $assoglaat mir Sönt ifdepéndantes de Pétat; elles ròglent ct dirigent: eltes-mêmies Û 
‚de tout cteur aux sentiments du corps diplefnatidie sur,leret s áffaires intérienres; {ME ide Reekeerath, R-Mohl, Abrens.)  _  * Fituer une mesurg.en verku de,laquelle Ios maisons de cammgree zont dêues. 
empereur, il ne pouvait pas sans fäcinf pikin heielie A d ei rél ede ; e végle et derdiriger elle-même | de verser chaquëibois le quart de Teursinipôts anrinels, n° 
sour;,car.il aurait eu l'air de vouloir obtenit âp önt. rn dâpe ntde Pérak, Da version tale Fonos). Aerien broeert, dion arrind-à-Taglonrdi en vin 
kaissar ad A atri Vel ie. | HO in d/8tre-confirmée pac. Hed mBe htac d Montevideo MBE actuellement consul à Mon= 
aans dela sour GAD ImOHR OU -Ee OeN On |ipstromage: re Ae Digard,, Bla, Bobs (Mera hontevideo gur M, Hivelnegpactwe}ten Spubligue 
ge qui n'aurait pas été formellement pronóncêe: On |Parapase She TOO CMM MAGER TORD ) |tONidd eN gi prenden Te Hira, döpentgdngral de la République 
eg bp dem armadei ha "Kotte gite edet tre Bve gerantie Vedel: frângaige., EN OE ee, 
Brande iFantgalse avaït été déeidée unanimement dans le. p 
conseil des ministres, et quo "absence sèuledá ministre des offai- 
Af FARgEres avait empêché I'exhedition des dépêches pralatie. 
VES he po erconstancea levé (guslessprnpalesdu,e args oflal-. 


windtreraa Tat ont ett pres De 
glais le Spider, Ed partânt, faro orde d Pad 


qûi 
‘le blocus da port ct de côte de:Bûéride Ates, ûltts deWogner aa contraire: 


Edrope, ef tèr 


sévèrement la partie de la. Banda-Oriétitalé Héldpée par Oribe: Ae 
“» Le gouvernement de Montevidéo est.toujonts ef-proïe àu mêrmes ent: 
‘barras. A peineavait-il déerété les taxes. sur les farines et. les vins dont 

parlait notre dernière corsespandange, qu'il lés a zappörlées,. pour y.aukelie, 
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ion des folies” Il hy dré pls dorénavanj grdplidg de Puta, Wigard | dae en enen 
“Blgm, Simon, Schüler.) 7 tibia on angen |! Lonnazs, 22 our, — Lareine et le prince Albert s'entbir= 
‚aux actes ou aux cérémo= |: OE Me A 
WERADEES SCE | queront au commencemént ‘du mois prochain pour se rendre en 
Eeosse, où la cour habitera pendant quelque temps- le éhâtéàa 





1615.” Nal ne peat être corilraint de conco 
‘piesreligieuses d'un culte. 5, Br | 
'$16, La validité du mariage ne dépend, que de l'actompligsement de 















PE Krane, Les: attentjons protieuièkres-quo:\'empereur et rage ne C emen; Pv redhead sien 
Vmgges ies Aal lömoignéen aA vente s.de Prance-oût „Pacte civil ; la eérérmonie religieuse ne peug avoi lièu: qw'après le mariage | TUT la reine viént d'acquêrir dáfs les Highlands. d rib 





eul: EN . Le bruit court, dit 1'-Espress, ‘que Îé cl 
M'Weissenborn: se pronóncé pour la séparatiorr de l'église-d'avec état. | quier proposera-anjourd’ hai ou derbi diit 
E ‚A Philipps trouve qe les cantoorenaeg eig ‚ne a er nd ‚un erédit important dans lepröw sorbet 
“malheur : maisce qu'il ya de funeste, c'est, u’on les exploite pour eshuts | emlrlandeda. de da rbedlte deint 
gtje dee ei le gest de rétablir de pais” (en lpdaade da. perta de la vpeslted 


peapelgue peu les diplongatès phgsants: Après que 

t.entrptenues quelqee. terpsaxen:les deux …ci-. 
SEERRORIÌ'eepereur lear-dit:: «Vois diverigug maintes; 
us êteslent-drfait recnpnus icin AET pel 


or & Viennede oathlicigne allemand fait deg 





jes. Le devoir le plus _L'dmirautò vient de-doriher des 
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skis Td. RES huge st de ot dde p Ô 8 nt Ës pou d d 

Gar 9 geoogrès. |-danhWdomaine des confesstons, La paix de Westphialie n'a été qu'une paix | des sept nifiires dé vAARTerede il vät töuiours 
oausede la violenterooufduite-de peuple romaîn:4 Bágard fee faut espérer que la paix de Franglort sera. pls longne et même (vaissenu de lijd jr i Heel Dreinierene, á sol tte 
pct ‘ees’derhiers terps, qne gfan nòmbrede-gase; 4 nie Ä eva. éternel ement. L oratenr.‚eajge que „Péglise soit indépen-: immédi dans ter; cokmission. deeg „8 1e PEER. 
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Une puissanee: à: Vienne nde 





Es yes, dit-Fotateur en teemìagnkensdijdtes st enploiude par |: “—l-rógnetonjours uue grande agitation. 1 
| ern entei doe alien moose eet Hare | troiwedpe deiner ed Aan ed 
‚ _Placards sur In nouvelle xeligion; 1a-fonle quïässiels äicrón. nous fautproctamer.la visdinnle He Sf: OE | veurs chartisteg: 7” de 
„mons est immense, La réünion denne hier à.l'Qdéori-âtuit, iròs- M. Biederenann veul que Vég 1e 


. B en En e 
zò pendante de Vaer == Lesjournaax ne publient d'a; 
ter AL SAOTN eres P indépendant det'eplisd; Il” peúse qúe la EEE de Ia'penste ‚peut accepter | lande tue l'aöquittement M.-O'Dohéity, un dear 
eed Halheureusensent ele a été troublée: par. un triste | sang hésiter Id Lotte intellectuelle: IL olie, des ohéfty 
Ne n NGN kn ee BRS A Des: LUGN ‚ 












ats il peétend que c'est le seul mogen-diapgiver à Vanité, Notre 
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a que’ le-principe-goît:striëtement | NaticniBiss- lettres -sont-remiplies'de: dótafhe tar 
‘ exécntéet-du'on tienne la balance tgalë dpd deux côtés: Si Péglibe, dit Pora- | 4544 tit es nx pacolted nr es“ nluïes”-tonrei 
ede doit Ol maaapendante feta al laitoar les moyens dempiëter beid on ne par den etntenn SC Tin 
sur Îes attributions de 1'état cl suc Ja libà des eitóyens.La plas simple no- | 1, es enn de ln 9 | sad he Ee 
tn de Petar et de Degliseindidde ROLSGeRe iep. Partout où égliseest in | ee gin nlusiours distri ven OA 

dépen dantedel’ stat. In vie poliugne ge, move dans Jonte sa force et la vie : G piusieurs Gastridts,:: °° 5 
‚religiense dans toute sa ferveur. Les tendanses de | état soi-disant chrétien, 
5 loin d'avancer la vie religiense, n'ä0t PORT Uipdifférentisme, Le con- 


r Cl Une violente tempête a régng dätis 
BED dr Pte ile oriennrl Keien 
Ëità. l'assemblée à signer.ane. eh:pfo es démêlés et des scissions de | Emine 
Nita. } ner u Eat 94 ? ïhiprovoquemcs deméiës et:des seissions de 

Renttortdle allemande. IÌ de- ; trôle exercé par Pétat sur l'égylisë a.pie 
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eitó-deparler, monta à-la tribune, 
HÂlferi- A*une'foüle immense, de 
-Yintrodactien. de la 
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ipnr ec olssin. ‘hombres sinfstres; plus de 100 b cûp 
edit fence; aussi l'état doit: abändonrier les affaires ceclésiastiqnes à Popi- | du hareng: ont -óté jetbes. à It.côte eu ont sombrè. 
‚ ton publique et à la ddrigcience des éoïnmanes, Ereglise devrarendre à état |. er le side. nin ei 


SCO end ng re TN État erdva breux cadaxvres ét 
‘le mariage, les tegistres de Prat chit, 1E SOMMEN dans sd signification gi- de t ‘ 






üï | viques quant à leglise,et la vie religreuse, dn lüt accorder entiêre liber, | 
deereyanag at de sofsienoe, zing he Ii lormation de eommmnvons eli 
iep Forens, niette. aon oppamd des corporations: | : 
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vò: i rivitégiëes. Pour:ee qeeides Baóle ûivent rester sous la surveil- |: Bg 
| Lema hasise de ‘V'état. B-Faat. pdöptber cviaplétoment le- principe déla 6s majors 
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“sbparation de P'ég ise d'avec Pétaij a “les démi-mesnres ne serâienk |. 
{plus naisibles qu’ieì.. gamer dn a 


u MeAMBRE OUR: bes en kò ‚Ár ok | : 5 Ren De 
avânt-hief à Livérpp 
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4'À Arriver aúX Issüles, BE 

ik ehgà, uno presse ferrible ; beauötijp de, monde,” 

aux pige fpind ömbre de femmes, Tat veiefië ef Tbdre 

ebk in b68 Fénêtres furent brisées ; tont òbstaöle qübs j: tn 

Eeontrait ORTrastor-On saar, pour-s’én aller, d'une kiuuteur 
Re add *- % f 8 ‚ . 5 > en À 
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gien Alant de Boston, wer arrivë | … Mtr, 18 Aovt, + Ti té ntades 
olaprevnBversde de dimi ef Ii „aria le 26. Tile serdpreced n 
“heures, la plus courte qú1 aat ene 
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AMD0E OE OI JOOLS. : derd kend 
Gre ou lieu entre [Europet |. cEptioh de éelui qúi doft Ti 
















































mr capilalistes d'an're moyen: de:placeiment qae les Fonds. pablies Les cormolidds: 
„ont fait 86, 85 5/8. 7/8 au eomptant et 85 778, 86, 85 3,4, 86 en compie. 
de l'échiquier échfance de mars 32 sh. de prime; échéauce de juin 2E sh. de 
prime. — Actions de la banque 197 1,2, 196. ne, , 
Fonds étrangers délaissés. — Mexic. 16 34, 17 Pruase, 101. Holl. 4% 7T. 
Actedes chemin de'fer tourdes, Nanrur, Eiege 15 3/8, 1,2E de porte. 
WEN VERS, JEUDI 24 A00T, — ZHteuges, — Peu d'afiives, — Fonds belg 
576374 à 761,2 A. ; de 41/2 GTÜK. ; de-2 178 %, ouvert A3BLEP. wr 
. traitée à 38 3,8 7/16 et reste 58 3,8 A. Ed À 
Fands espaguols : 5 X8 144% A. ; de 3 % dette intérieure £8 1,4 % cuut:. 

2 3/4 heures. — Fonds belges 2 1,2 # 331,2 Get A. Aje vend 

FRANCFOR'T, Mencsent 23 Aovr. — Les fonds d'Autriche élaicr'tf ré 
dermandés et fortenrent en hausse. . 

21/2 % métall. 361,24371,/2;5 4711/24 7212. 

Le courrier de Viënne est en retard, mais omeroit fint Fon e apprie 
hausse par voie extruordiaaire, Les-autre# valeurs ne prêsèutent pasde 
riatiatts notabtes, 5 : baodede ED a 
 BERLEN „Mencaent: 23 Aur. peu d'excepittons prés toutes les action 

chenin de}fer se sorMaìntenuesá.leur cours de la veitle,bien que la tend 
aib été defaverableë Voavertitte de la Botto. Toutöfdit, les nifaïres 6t 
fort rostteiited? Ees fortde prussiees sont fermes, les Tote étrangers ún 





Ld ‚24 Áour. — Bevmse: Íre qualité fl: 98 et fl. 39; 2e qualité fl. 35 
et fl, 36; nd ° 

‚AN VERS,21 Aoot, — Les transactions de ce jour n'ont rien offert de 
marquant; on a cité la vente d'eny. 350 caisses sucre Havane blond, à prix 

Connu REN on ’ 

LIVERPOOL, 2Í Aour. — Coroy : Le marché est éròs calmé et bien ap- 
provisionné, mais les prix n'ont pas varié, On a fait 4 à 5,000 balfes dont 560 
Awmérique pour Vexportation ; les ventes comprennent 4,000 balles Amér, 
de 3à 51/2 d.; 150 Egypte de 55/8 à 7 d., et 250 Surate de 27/8 à 3 178d. 

HA VRB, 22 Aovr. — Coron : Marché on ne peut plus calme et prix en voie. 
de,baisse. On cote environ 200 baltes, ° 

Porvaas s 100 sacs léger 62 fr. : Nt: 

Cains : 8 balles Buenos-Ayres 72-50; 18 b. dito 75 fr. ; 9 b. dito 79 fr. 

Cuins : 6,500 Mexiquesecsà 60 fr, ° 

. Ruz : 27 tiergons Caroline 25 fr. ; 30 tiergons dito 29-50. 

HAVANE, 26 Juirer, — Sucre Baur: Nos derniers avis étatent du 26 
Juin, Depuis lors le marché a été très pou anime, Malgré des avis défavorables, 
d'Europe les embarquements d'ici-et de Matanzas ont atteint nne estemsion 
sans précédent ; ils s'élèvent à 156,076 caisses contre 153,582 én 1847, et. 
104,932 en 1844 à la même période ; et de ces quantités cousidérables 57,426 
Cuisses ont été exportées pour Cowes; (dont 28,197 sucre blane pour la. Kussie}, restteiiike” 
81,873 pour la Grande-Bretagne, 28,960 pour les Etäts-Unis, 8,085 pour | plusfaifites: "… …. nee Elzn \ . 
Espagne et environ 20,C00 pour le, restant de l'Europe, La petite baîsse f  Vrarns,Evim 21 Aour.eQrelques démonstrations [d'ouvriers qui ouk 
qu’ont subi les prix n’a.pas peu contrihué à cette active demande. Mais la prin feu leu ichetgitì ont nécessité la présence kous les artues de la garde national 
cipale cause, il n’en faut pus douter,est le retour graduel à la confiance et } o'nt été case tjderleë tands ont 66 plús faibles. "3 
une importante demande d'effets quja permis à plusieurs grands acheteurs MADRID „ Vaxbrent 18 Aóur. — 3 x 199,86 bu-Comptant, (après 

 böurbe; 494,3 Pi) —:5 % 18 AAP. ; (aprés la bourse; 11-A:) — Dettesd 
intéfôt 4 B, — Câüpans 7 P, —= irosgro violen 8-1/4 A. — Banque d 


de rentrer au marché. — Les expottáljons totates jusqu'à cette date coripi=" 
; Ferdinand 54 P. — Changes: 80P., Londres, 46-40 P.; Bordeayx, 5 


Saitorias, qhi se rend à Séville, le ministère de Viniérieur 
sera administrô par M, Roca de Tagores. Avant de rentrer à 
Madrid , la reine doit faire plusieurs parties de chasse. 

On s’attend à la dólivrance de l'infante Maria Lirisa Fernanda, 
duehesse de Montpensier, vers la fin da moisd'août. 

Le gouvernement, répondant au voen manifesté par la popu- 
tation catalane, a fait distribuer des armes aux habitants qui 
doivent prendre part à la battue générale ayant pour but d'en 
finir avee les trabucaires, véritable épouvantail de la popula- 
tion. Les nouvelles de la Catalogne sont satisfaisantes. 

NOUVELLES DE FRANCE. 


Pants, 23 our, —S. Exc. M. le marquis de Brignole-Sale a 
été présenté aujourd'hui par M. Bastide au chef da pouvoir 
exécutif, et lui a remis les lettres quïl'accréditent comme plé- 
nipotentiaire du roi de Sardaigne.près la République francaise. 

_— On lit dans la Presse: : | 

Le-bruit.circulait ce soir, dans la salle des Pas-Perdus, que 
M. le-procureur-gônéral près la cour d'appel devait saisir I' Ás- 
semblée nationale d'une demande en autorisation d'’arrestation 
et de paursuites contre deux de ses membres, he 

„Suivant la Liberté, les deux représentants contre lesquels le. | 
gouvernement songe à demander une autorisation de paursuites, 
sont.MM, Louis Blanc et Caussidière, 
























































.rées à cetles des années prócédenteg.së présentent cortime sùit: E 
18414,“ 1845: ’ 196, —-1647, 1948, 
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en Paris a-été tout-à fait tranquilte. hier.et l'est encore au- ” Ea 5) ln AN en ee el re! ETEN etn 7 
ê wann ee ret Vaer een ee ed A'hier, | Pour le-Hord de Europe, 401,059,1455,052, 297 Ad5 BIRDIE Sedjro| __—: LOURSE DIanSTRAGAK DU IE ader. 
jeurd’hui, Il ne er en a ne du moyvement ed ‚»- Suda et 128130 87004 Îss0o 167 sbr 189120 . Dette act…2i| 442-  … [Dito …n3f 353" |Cortilé,d 
Sealement on parlait de quelques arrestations opêréesdanslaf , jes Etats-Unis, etc. 176611 40048 118,930 234,264 139,272 | Ditodito..s| 524 — [Deint:à6m3| 181,9, [Pologne Cert4 
nuit. ASN: eeen | Ditoenfiq…3| _  _ |Coup. Ardon.) 64% |Lots Pol. 1.300, „ef 
— Depuis le vote du dêcret sur les elabs, ancune société de-|. Total. 706106. 266,984 569430 778,533 717,894 | Ditodito…….4| 691  |Passive..…| . , - Ditodito.500 1165 ; 

















Emp des L-0.4 
S.d'Am..…. 34} 704 
Sac, de GC... 44 


Deferred … …. Ansér.Phil. B. 6; 
Bett, diff. á P, 


Portug. à Le, & 


Les ezportations.d?ici et de Matangas. pour-la Baltiqae; y campris celles en 
8ucre blane pour Cowes, s’élèvent à au-delà de 86/m caisses et elles attein- 
dront d'après toutes apparerrces 100/m. caïsses au 1eraaût: Les exportátions 


ce genre ne s'était constitnée. Aujourd'hui on annonce la for- | 


mation duelub des Républicains socialistes, qui siègera salle 3 rd 


1758: |Autr. Mét. 5 703 1% 





























Montesquieu. Rn : : pour l'Espagne dépassent cette annde de beaucoup le chiffre des dntróes pré} Loe de Harl…4 ‚ {Dita dito.d} 48 í ì 363 
— Les rédacteurs du Représentant du peuple viennent de pu- cédentes et les qualités supérieures gont raes mais toujtirtcReehirEREES. pour jC defrduk.4; Doint. fbogtof zov Ditoned WJ 
blier. presprotestation contre la mesnre qui frappe leur journal. Oee ede Set8à6 sid #ce dernier prix, on a traité régemment oe de fer le ; hare É ar. dot, 96 Bn 5 U 
fi père Du hé es däclaréen'stailhörait acer une partie florette, préparée parle pgeédé Berosne. EE ee ee Ouzo veerd Dita dite…… Dita 1848....5 #0, & 
„Lewrédacteur du } re duchéne a dectare gu st adneraI ì Les autres qualités restent aux prix de la dernière cote. Blancé”? à 8 142 reis f Belgique... 42 Certific. dito 5f- 85 JN. Hexie.…….……5 
te protestation. …—  : dr A: ; ans par arrobe (20 5:9d.à 245.38 d. stg. pat ewt. franc: à Pee ef 18 pour gent | De Rothsch. 22} . __pDitodito.………4 ‘Peru... 6 
M. de Girardin pravoque, de-son côté, une réunion des jour- | prime pour le change.) — Blond 4 à 6 1/2 réaux (13 8. 9d.à19à. 7 d.)— | Esp‚Ard.851,5 i ì Grenade…….il - 
listes B, arr à a conduite à tenir envers un s ie Beun31,2à.33pdrs, (125. 6d,à13 5, 1d.) — Cueuruchos. 2 1,2 à 34,4 es, | Ditode 51015 Wenen ne 
na P hakte: y ij A0s.3d.àtls.t1d.) Les bloud et brun sont recherchés, tandis que le Cu, Dito Piëc. c.5 (Inso-an gr.-l. 6 | Í E 
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BOURSE DE ROTTERDAM DU A aout. 4 
— Detteactiv, 23 O/g 44+ [Esr. — Ard. int. L. 5105 0/., 
Dite dito 8 » 52 [Russis — Emprunt$ »9 
‚Dito dito-4 ».682 Stieghitz, £ on > 
Bsr. — Ard.del. 170: 5 » 81 LAuretee Gerti. Mét, 2f » SZ, 

____… BOURSE DE PARIS DU B AOÛT, , 
Spec aucompt| 44 50 (Belg.3p.1838| CHEËLNS DE PR&, 


menagant poar la liberté de la presse. 


TT ARPICLES CONMUMQUÍS, — 


Monsieur le Rèdacteur, - 8 

Me trouvant hier au soir à la tribune publique de la Seconde 
Chambre des Etats-Généraux, où je m'étais sauvó pour échap- 
per au violent orage qui éclatait surda ville, et au moment.du 


euruchos est négligé. : : eet 

A Matanzas, le snere-bläne est côté 6 172 à 8-rs,-noniingt; blond 1,2.à 
5 3/4-ré, suivant qualité ; brun et Cucuruchos 2174 -à 8.1,2,-cf: Modtawaden, 
dontil teste 1,500 barriques, 31/2A Ars. ne 

Le stock sur place ici est de 180/m. caïsses, ét 4 Matanzas de 50/m. etdrés- |: 
tant à l'intérieur est moindre que d’ordinaire; toutéfois noús ne eaten red : 
surpris de voir le-total des exportations ‘de. [’unnée atteindre à peu prês te | 
chitfre de1847. _- en A Pin ET 

Gark : Sans affaires digne de menlión; on a exporté d'ici et. dun Matanza: 











Páys-Bás. 
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Va de rsi Kd Lianne qì eni enriron| nn phase Tek pde|e ) 5 tr 

vers les dix heures , un violent coup de tonnerre se fit entendre,’ Cuaz : blanche 10 1,2 à 10 3,4; jaune-7:à 8. | Os 'fineodrl Ser gl 

mais un de ces coups qui impressionnent et électrisent vive- Ravu: 17 par pipe. Nt ne AR sn | Spscsancomptj 73 25 | a Orléans 
Frêts :Un pezen hausse, on cote liv. st. 3-2-6àliv. st, 3 15 pourla Baltique, | ‘». fincour.l 73 s Rduen: 


ment les esprits. — Après qu'on fot un peu revenu de la pre- 


mière impression, on des assistants de la religion ‘israëlite fit Paris Nord ….| 


2-15 à 3 liv. st. pour Cowes et pn marché, 2 12-Gà 8liv. st. pour Hambourg 
» Strasb… 


Banq.de Franc 1615 
et 3liv, st. à 3-10 pour Méditerranée. Les navires anglais et espagnols se 



















'atait d? N : : 8 Caiss, G. 1000): . 
observer que c'êtait d'un très favorable augure pour la durée paient 310 à 4 liv. st. pour l’Angleterre. Pour les Etats-Unis de petits-navires | Belg.5 p. 1840| 782 » Lyon …|- 363 734 
de la nouvelle constitution, puisque Moïse aussi avait écrit, au | sont recherchés pour du sucre à f 174 pár caisse. id |» bp.1834%j 79 Zinc.Vieillemt, 2250 


Changes: Le change sur Londres, après avoir fléchi à 12 pour’ tent, a repris 
à 12 3/4 à 13, taux auguel on a fait plusieurs transactions pour ce paquebat. 
Les traites sur New-York et Boston sont rates, et l’onafuit 1 1724 2 p. c. es- | 


» 44 1844: » Gr. Mántag.| 


nailieu des éclairs et des eoups de,ternnerre, les lois de sa nation, 
BOURSE DE LONDRES DU 23 Aour. 


qui sont d'antant meil} er'eldes existent encore anjour- 
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chek, Dat ron, EAR kr ue si spirituelle et placée si à compte. New-Orléansà coutte éthéanoe 1,2 A1 .p. c.; Espagne Sà bp, c. | Cons. Eompt… Péruviens …… 30,32 (Dito différde... … 
propbs, ie}: 5 rg (ar Plaisir.à vos-leeteurs, en vous la com- | prime. Paris sans affaires; bead Ho, tip hid DIE HE ze Erf Deen. liguidat. 855, 8Giss pe Opt he: se Hi ì É: 
muniquant. — Veuillez ineérer sta lettre dans votre estimable| ° “Zäportátion desde lon dik MELD Een p:tlen cazase Beli rien oe NEA Ì : 61, Lijk 
: : : AE - u: janvi 24 juiltetdesanntes: Od Brésriiens.…… 7,72 [Russie, … … ‚ 99, Re 
journal si vous le jugez convenable. janvier au 24 juil/ ; Dn ‚ier 
1844 « 1845 1816 1847. _ 1848 de HE Colombie nd 
TE Ee Etats-Unis. .....154,869  36,768 99,385 221,655 131,440 EE dbi mik NOI znne 074 
Grande-Bretagne , . 14174 4,647 _ 5,033 114817 53,493 BOURSE D'ANVERS DU 24 Aour. 












Aùrâ. Métal. 5] Dettediff.1831 





Brio. C de la 






T TRÉATRE-ROTAI-FRANGAIS DE LA-HATE, 


Cowesà ordre. . . « 230,700 - 83,479- 165,365 126,622 216,552 







































. SAMEDr 26 AOUT 1818. (REPRASENTATION N° 36.) La Baltique. …. ... 69,099 - 45,741. 26,357.. 43,474 13136 bq'B., .2af° Dito2t. .….| Dita pass. 1884 

; ao CH ARLES H Hambourget Brême. 66,678-- 25,228 79,277 46,906 70,018 | Cert. de Ia soc. L°/250E.1839,535 P Rosie, Emp. à 

| € VW, Hollande .… ..,. 10,748: 5,544 _ 6,247 _ 18,771 8,427 | :g-R...21384 A Dito de 7500,|'. |- Ams. HI. Ce5 

grand-opéra en cinq actes, parules de MM; Casimir Delavigne et G: Belavigne Belgique ;....: 9,460. 5,213-- 15,217 25,703 27,696 | Emprunt. . à)- [Pou, Lede f800 335 _ P Dito de nouv.5 
ee musique de Halévy. Espagne... .... 80,548.- 67,082  -99,458 86,798 134,297.| Dien... .. 4,6 [Dito de f500.|246 A 'Puusse. Dita [| 
France. …...... 17097 -9,1f7: -19,794 28,680 30,378 | pito. .…. 44/70” A'Bing. Lotsdel — Bert, 1832) - 










"Où eómmencera à'Ö heures et demie, 


DANNONCES. 


OO ENVENTE 


Frieste-et Venise .. 25,827 ‘u 8,157 25,88 -<A2,548 18,306. 
LeRhinetGêaes.… 4,964 “2,728 7921 9,955 6,169 
Paysdivers. .... 21,742 … 3830- 20545 12609 77832 


“Total... . ; 706,106 “266,981  509,180 778533 7178. 


Nar.Cert,Falc5|. 
„| Erar Romain.5f 













‚Dito 1842... 5 Dito1845. „| 59 
Hour. Deact.24 Esr.Ep.18345) 83 


KDB FRANCFORT Du 23 aout. 


Méfallig 21213745 2 _[Empiösan25airs: 
and ve io.bo telende 22 


Ditode1840,5l70s … ARE 





































ee r, Jatd abe 6 SCRAENS, GRAIMES, HUILES BT. SPERITUDUX, sie 
veler Tes HERITIERS DOORMAN , Libraires , Lange Poten à La Haye, | ee do liös £ |Eepiígn. d. int. 113 
H. T. HENDRIKSEN ; Hoogstraat, à Rolterdam, Be TARRIDE, | _ ROTTERDAM, 24 ÂOUT. — Faonenren hausse, 156/2 @ anc. bl. Pol’ EBREIN re WE 
8.360; 162/2@suran, de Meurs fl. 308; 158/2 @ Bovenl. l.295 à Al 300; 156,2 kriga UO, f 






Eongue rue de 'Ecuyer, à Bruxelles’, et chez MAX KORNICKER 
Place Verte, à Anvers: rd 
ik NOUVELLE EDITION. 

AVEC QUARANTE GRAVURES COLORIËES, _ 


BA DRESERIAPIDN 


Hollande 2 iS); 
5 à 88: Lots dePol.500 É: 


AS6P| Dito zn 


ORS DE VIENNE Du 21 Aour. 
#52 | Einpruntt834./132, 183 |Act.delaBandg.|fé 
» ‚64 » 1839/86,87 ' |Lotsde 500A.| - 
> “349,50 | Chdeferditap.714,724 |Ditode 250 » |... 
_». 21/2 41,43 ». :du Nord. 10341054). Lt: 
CHANGES D'ÁMSTERDAM Du 4 AouT: 6, 

Paris eourt….' 568 P-Naprefäfésin.f:72. A Londresutert.p- 

mil 564 A Vienkesf.k 3 P|_s ; 
Madrid 8/m.… [210 A-Franefort6/8.t 981. ta 

Lisbonne 3/m.| 40. A;S-Pétersb,2/m.[178 A 

Gênes 2fm..l 448 AL | 


hen hes 
@ Odessa Pol. fl. 270; 54/2 ® Pótersb. fl. 255 fait. ENEN EE:  Obligat.s 3, B Bh rAlx.à Maest 
Siere avec plus d’uffaires. 148 3 @ Overyssel, suran. fl,178; 145/2 @ Oidessd Russ. (Rohs) 100241 1 delas.C.M.I 87 
€.170; 140/2 ® Pétersb. fl. 150 à 160 suivant qualité ; 142,2 ®Courl. A.180; | Dito Stiegt. 4 81" PfBanquedePrus|85 
141/2 © Archangel l.153 à livrer à Delfshaven ; 158/2 ® Wolgast l.1904 140/2 | Ch.defer rhén.f den 
@Courl. fl. 180, RS oe mms 
Onaz: 127/2.@ Courl. fl, 158 à Belfshaven. BAE e ë 
Saanasin : 140/2 ® Gron. Zand fl, 185, ee 
GCHIBDAM, 24 Aorr. — Sprare: 148/2 @ Odessa Pol. fl, 165à fl. 165; 
150/2 © Pomér. fl. 185; 152/2 ® Rostock séchéfl.206, td 
_ Once: 130,2 © Danois fin: séché #.150; 124,2 ®@ 127/2 ® Courl. fl 151, | 
(a.152aa 158. Dan | dn ann 
Dakanz: - par bar. Néerlandais. fl. 16. 
GENIÈVRE: » » P_ zee. » 19.50 Sansimpôt et sans futaille, 
Idem degré d'Amsterdams,.. » 20,75 : 





















Möalfiquês.5/0 
oe 5468 





agen 
Wims …— PERSONNELLE, 
(38° BDE, FRADUCTION EN FRANGAIS ,) AVEC OUARÄNAECRAVURES. 
Di PRS EE tE in VUE enten 
En Eet Prunk Fi. — sous enveloppe. Hihi : 
. Traité médical sur,ls heriage et ses secrots désordres , sur les wderiilge de 
. da jeunesse et de l'ôge itt, tEraflats ordinaireë des premières années db hi-vie 
qui féndent à détruire notre énèrgië physique et mentate , toute passion, enfin 
+ tous les attributs de la virilités illnstréde quarante figures coloriées , surl’a- 


‘ratomie, ls hgiglogie et les maladies des organes de la génération , expli- 














































FONDS PUBLICS ET-BÜLLEFINS DE BOURSE, 






















quant clairemit leurs structures, usages el fonctions , et les déplorablesef- | - AMSTERDAM, Jauni 24 A Uren La lendance des fonds hollandaià était | CHA, 
“gels: godaits & É er par Vonanisme , lesexcés, etc. , avec les observations aujourd'hui gEnéralement favorable, et Îeé affaires,-notansmen tenintégrales, E ien :} . Francfort ct. „| 210 £ 
sr oe avona den colléges, Ia faïblesse nerveúse ; la | fort ánifnées: EN NE go Ken Ares oort. 25, 424 Al 2/m. ...| 5 
syphil ier, ‘le rótrêikfiiatknD de Vurêtre', les indigestions, l’hypocondrie, la | … Les fonds, espagnols et.portugajágtaient également. plus vonlus. Des antres | Kóttérdani ct,: It %'av.' '| Da... ‚| …___„… [Escompte. . :14% 
é ‚fonds étrangers, les autrichieng, gtaïent plus recherchés, et le 5 % s'est î RA 


“Ara. se coft “25. Hamhourg. aise A 


> folie, les, óruptions, Jes: ni@rafismès , la- phthisie, etc. ; par le docteur Samuel 
Paris court. + & ave l 2fm. ane 


k . E e abd 
a’ Mert , médecin eopsallënt;.37, Bedford Square, à Londres , membre de |. amélioré de. 1 % et le2 172 % méis l{iques de 1,2%. MERE 
ë Vuniversité d'Edifibourg AN mersibre honoraire pb la. sociéig médicale de Lon- |‘, ROTTERDAM, Joni 24 Ao ‚Les affaires étaient restreintés aujour- | 


« dies! keenció au colfége'des pharmaciens de la même ville, ete. ,etë. | d'hui ; la plupart des fonds se sont uintenud au tours noté, 
























DERAEGRS DE FRANGFOKT De B aoûr. 












 Incpatestablement cèt utâle et curieur ouvrage: devrait setreuver danstou- | “PARKS , Mencakni 28, Aour. — Nos fótids eontinuent de monter, sans affai-'| 24 At 5 

* tès les mains, (66,000 ezemplaires vénidus en Angleterreen.peu de temps | res. On dit qú’il'a été fait quelques esco'hptes en 5%eten 3%. En: Amsterd.courtfd0t: : Alllamb, conrt‚.t: …— AlParis courb.cel, 98-4473 

2 prourent suffisamment en sa faveur.) AE (187 ‚| on Á Ketdaidgie 80, ferme'keedours, aprês avoir fait 44,25, en haussede: |: “Dmlt00A A Lan: . AL: 3 ie 
se 1 - ê: 5 n 5 n ë kie Ge EN: ier. fi en se RIN re, 7 u 


Berlin couit…105 All 





; Le 5% variéentre 72,50 et 73,25, dernier cours, en hausse de fr. 1, L'em- ws 
prunt fearae également en hausse de fr. {à 72.50. Pe ; 
Áterme: Le 3 % reste à 44.75, le5 Xà 73et Pemprunt à 72.50, les action 
dela bonque de France sont mgntées de 20 fr. à 1645 et les obligations dela 
vn de fr. 5à 1,100, Il ne s'est riep doe en ks du trésor, rte 
„Fonds étrangers: Le 5% belge (1840), est montéde1,4 à 78 3,4; le Dof (1842 
(193) |; à 79 n”a pas vari: Il ya hausse 50 c, sur la rente de Naplesà 73.50; krt pd ij & 
nie Bie in romain, à 64 ef de 15 fr. sd jn hi Piémont à 870. On a fitdu |. :CEANGES DB VIENNA. 
% extérieur d’Espagne à 28 et de lactift1 1,8 ot da Haïti à 200. Hors par-: |: rdam…l 157 hever} 
‚ qrebon-coterle 3 % intérieur d’Bapague à 185,/8.au comptant, rj | lep temnid wis her enhepns | hs 
Chemins de fer : Une vente assez forte. qui 88 ien gur le St-Germain „sans: hae ne . 
motif connu, l'a fait tomber à 300, en baisso gd! Sürle dernier cours. Dans, 1 ge ee ee Hee ed 
Ì RAPE dents ent 
EEE 6 EN: Fi 
a, voie Gleotrigug 


“Monsieur BASTA , actuellement ‘propriëtaire de ['Hôtel de Höllande, 
= 20, rue de la'Paix’, à Paris , à l'honseur. de prévenir Tes personnes qui ont 
… Yhabitude de descendre chez lui; ét.celles qriï voudraient Phonorer de lenr 
- visite, que la maison est remise à'neuf ét we faisse rien à désirer-pour l'élé- 
« gemee et le comfortable, …- © >: 0 th er en 

… Du y hit les jonrnaux hollandais. …… … OE 


Da PARNE COMNRCUIE 





“oi rt CHANGES DE RHAE 

„Amst; courts :14423 à z{Hamb. Amal hok 
Sf. 1423 à k Londres 
Hamb,court.l152, P Paris 2/m., 


RER] 6 



























MAKCHÄNDISAS, [DENRÉES COLONIALES: 
ERDAM , 24 Aocr. — Stam: Les 369 bar. de Sucre de Suriname, 
eed’ kui en vente, se sont éeoulés an pris de fl. 21 àfl, 231,2. 

irln math à la main:3t-et:36 bouc. de:Tabac Maryland arrivés 


















sur le Rouen; de 5 sun te Hâvre ; de:8.7&sue be Nord s-der0.50 sur l’Oriéans et. 
le Marseille; et de 1.25. sur le Bordeauz.et le Lyon, Les autres chemins côtés 
restent comme hier. Le Dieppe a été fait à 170.et Boulogne an même cours. 
LONDRES, Maänr22 Aoor. — Les fonds anglais ont été lóurds, et quel- 
marine „Lind.Voici les prix obtenus: Ne 1, | ques ventes ont été opérées par les spécülateurs. Beaucoup de gens néanmoins 
ek HSO N03 244b. AFA e. lé-touten’ Pétonnent, non sans raison , de la fermeté relative des cours; cependanten 
den 5 : “A-présence de la stagnation de toutes les branches des affaires, ilne reste aux 










les autres chemins de fer il 'a'eir gönéral-de la Mtrdts, Il ya hausse de:6.25: 


; Ot Les communication 
n inr Aai “on. í „d kie ban ma 
koud da Bodntanin der on a vendu Jes:2237 balles de encore rétablies, 

tshal. 1883 à 16 c.; Ne 
„entrepôt. 


“LA HAYE, èhez C. van der Heer, Su, 





